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L'EMBLÈME DU JOUR

Une présence accrue du Fan-Club 
Romuald WADAGNI sur le terrain

PRÉSIDENTIELLE DU 12 AVRIL 2026 AU BÉNIN

À quelques semaines du scru-
tin présidentiel, la dynamique 
militante s’intensifie autour 
du duo formé par Romuald 
Wadagni et Mariam Chabi Ta-
lata.

Le Coordonnateur national 
du Fan-Club Romuald Wada-
gni, Émeric Joël Allagbé ap-
pelle à un sursaut citoyen et à 
une participation massive au 
vote du 12 avril, qu’il présente 
comme un moment décisif 
pour l’avenir du pays.

Un appel à l’engagement ci-
vique

Dans une déclaration adres-
sée aux militants et sympa-
thisants, le coordonnateur na-
tional du Fan-Club Romuald 
Wadagni a insisté sur la néces-
sité pour chaque électeur de 
se mobiliser. Pour lui, la pré-
sidentielle ne saurait être un 
simple rendez-vous politique, 
mais un acte fondamental 
d’expression démocratique.

Il invite ainsi les citoyens à 
exercer pleinement leur droit 
de vote, soulignant que la par-
ticipation populaire demeure 
le socle de toute légitimité ré-
publicaine.

Une présence accrue sur le 
terrain

Sur le terrain, le mouvement 

multiplie les rencontres de 
proximité, les échanges com-
munautaires et les actions de 
sensibilisation dans plusieurs 
localités du Bénin. L’objectif 
est clair : renforcer l’adhésion 
autour du projet porté par le 
duo Wadagni–Talata et en-
courager une mobilisation pa-
cifique et responsable.

Les responsables du Fan-Club 
mettent en avant la continui-
té des réformes engagées ces 
dernières années, estimant 
que l’élection du tandem 
constituerait un gage de sta-
bilité et de consolidation des 
acquis.

Une échéance à fort enjeu

À mesure que l’échéance du 12 
avril approche, la compétition 
électorale suscite un intérêt 
croissant au sein de l’opinion 
publique. Les états-majors 
politiques affinent leurs stra-
tégies, tandis que les mouve-
ments de soutien redoublent 
d’efforts pour convaincre.

À travers cet appel au sursaut 
citoyen, le Fan-Club Romuald 
Wadagni entend transformer 
la mobilisation militante en 
une dynamique électorale ca-
pable de porter son candidat 
à la victoire dans les urnes.

Candide AHOUDJI



3ACTUALITÉS

JOURNAL D’INFORMATION, D’ANALYSE, D’INVESTIGATION ET DE PUBLICITE PARAISSANT AU BENIN

N° 509 DU 03 MARS 2026L'EMBLÈME DU JOUR

Réunis ce week-end à Abomey-Calavi pour leur 
rentrée politique, les responsables et militants 
de l’Union Progressiste le Renouveau ont affiché 
leur détermination à intensifier leur présence 
sur le terrain. Sous l’impulsion de leur président, 
Joseph Fifamè Djogbénou, le parti entend dé-
sormais inscrire son action dans une dynamique 

d’occupation quotidienne de l’espace politique, 
à l’approche des grandes échéances de 2026.

La rentrée politique de l’Union Progressiste le 
Renouveau (UP le Renouveau), organisée ce 
week-end à Abomey-Calavi, marque un tour-
nant stratégique pour la formation politique. 
Devant un parterre de cadres, d’élus commu-
naux et de militants venus de plusieurs dépar-
tements, le président du parti, Joseph Fifamè 
Djogbénou, a donné le ton : l’heure n’est plus à 
l’attentisme, mais à l’action permanente.

Dans une intervention structurée et offensive, il 
a appelé les responsables à tous les niveaux à in-
vestir durablement le terrain, à travers des ren-
contres de proximité, des séances d’explication 
des réformes gouvernementales et une mobi-
lisation continue des bases militantes. Pour lui, 
la conquête et la consolidation de la confiance 
populaire passent par une présence constante 
aux côtés des citoyens.

« Nous devons être au contact permanent des 
populations », a-t-il insisté, invitant les élus et 
responsables locaux à faire remonter les préoc-
cupations des communautés afin d’y apporter 
des réponses adaptées. Cette stratégie vise à 

renforcer l’ancrage territorial du parti et à pré-
parer efficacement les prochaines échéances 
électorales.

À l’approche de la présidentielle de 2026, l’UP 
le Renouveau affiche ainsi son ambition de 
structurer davantage son appareil militant. La 
rencontre de Calavi a également servi de cadre 
d’évaluation interne, avec un bilan des actions 
menées et une redéfinition des priorités.

Les participants sont repartis avec une feuille de 
route claire : multiplier les initiatives de terrain, 
consolider l’unité interne et intensifier la com-
munication politique. L’occupation quotidienne 
du terrain devient désormais un mot d’ordre au 
sein du parti, qui entend transformer sa rentrée 
politique en un véritable point de départ d’une 
mobilisation permanente.

Avec cette nouvelle dynamique, Djogbénou et 
l’UP le Renouveau affichent leur volonté de pe-
ser de tout leur poids dans le débat national et 
de s’imposer comme une force politique incon-
tournable dans le paysage béninois.

Emeric Joël ALLAGBE

APRÈS SA RENTRÉE POLITIQUE DE L'UP LE RENOUVEAU À CALAVI

Djogbénou lance l’occupation quotidienne du terrain
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À travers une tournée sociale mar-
quée par des gestes forts et un en-
gagement humain remarquable, 
l’Honorable Borgia Santos Tawes 
N’BOUKE a apporté assistance et ré-
confort à plusieurs centres sociaux 
de la commune de Dogbo. Entre 
dons matériels, appuis financiers et 
moments de partage, l’élu confirme 
son attachement au développement 
inclusif et à la solidarité active.

Une tournée placée sous le sceau du 
social

Dans la dynamique de ses actions 
humanitaires et en cohérence avec 
la politique sociale impulsée par le 
Président Patrice Talon, l’Honorable 
Borgia Santos Tawes N’BOUKE, éga-
lement président de l’association 
Les Amis des Rouleurs, a conduit le 
dimanche 1er mars 2026 une impor-
tante tournée sociale au profit des 
couches vulnérables.

Accompagné de proches collabora-
teurs et de plusieurs soutiens venus 
de divers horizons, l’élu a successive-
ment visité trois centres sociaux em-
blématiques de la commune, avec 
pour objectif de soulager les besoins 
urgents et renforcer l’espoir chez les 
pensionnaires.

Soutien renforcé aux jeunes filles en 
formation

Première étape de cette caravane 
de solidarité : le centre de formation 
des jeunes filles démunies de PE-
JES-ONG, situé à Ayomi. Sur place, 
l’honorable député a tenu à encou-
rager personnellement les pension-
naires, saluant leur courage et leur 
détermination à apprendre un mé-
tier.

Pour accompagner leur autonomi-
sation, plusieurs équipements et 

dons ont été remis, notamment des 
machines à coudre, du matériel de 
transformation du gari, des vivres, 
des savons, de l’huile alimentaire ain-
si qu’une enveloppe financière des-
tinée à soutenir leurs activités quoti-
diennes.

À Madjrè, la solidarité redonne espoir

La délégation s’est ensuite rendue 
au centre de léproserie de Dogbo 
Madjrè où l’accueil réservé au dona-
teur témoignait de la profonde re-
connaissance des pensionnaires.

Vivres, vêtements, produits d’hy-
giène, huile alimentaire et appui fi-
nancier ont été distribués dans une 
ambiance chargée d’émotion. Pour 
les bénéficiaires, ces gestes viennent 
atténuer les difficultés liées à leur 
condition et renforcer leur dignité.

Un moment de fraternité au Jardin 
de Toyo

Dernière étape de la tournée : le 
centre des handicapés mentaux 
Jardin de Toyo, également implan-
té à Madjrè. L’Honorable N’BOUKE y 
a posé un acte d’une grande portée 
sociale.

Outre des dons composés de vête-
ments, vivres, savons et huile alimen-
taire, une enveloppe globale de deux 
millions six cent mille (2.600.000) 
francs CFA a été remise pour l’achat 
de médicaments et de denrées com-
plémentaires, ainsi qu’un appui spé-
cial destiné au personnel encadrant.

Moment particulièrement marquant 
: le déjeuner partagé avec les pen-
sionnaires. Dans une atmosphère 
conviviale et fraternelle, l’élu a sym-
boliquement partagé le repas avec 
les résidents, traduisant une proximi-
té humaine saluée par tous.

Un appel à la responsabilité collec-
tive

À chacune des étapes, les respon-
sables des centres visités ont expri-
mé leur gratitude envers un acteur 
social qui, selon eux, répond réguliè-
rement présent à leurs préoccupa-
tions.

Prenant la parole, l’Honorable 
N’BOUKE a rappelé que le dévelop-
pement reste une responsabilité par-
tagée. Selon lui, l’État ne saurait agir 
seul sans l’implication des citoyens 
et des bonnes volontés.

Dans cette dynamique, il a égale-
ment invité les populations à préser-
ver un climat de paix et de sérénité 
autour de la candidature de Romuald 
Wadagni en vue de l’élection prési-
dentielle annoncée pour le 12 avril 
prochain, souhaitant la consolidation 
des acquis du développement.

À travers cette tournée sociale, 
l’Honorable Borgia Santos Tawes 
N’BOUKE confirme ainsi son enga-
gement constant en faveur du par-
tage, de la solidarité et d’un déve-
loppement véritablement inclusif au 
bénéfice des communautés locales.

Emeric Joël ALLAGBE

ACTION SOCIALE ET SOLIDARITÉ COMMUNAUTAIRE DANS LE COUFFO

À Dogbo, l’he Borgia Santos Tawes N’BOUKE au secours des plus vulnérables
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L’ESPACE FIFAMÈ, VOTRE NOUVEL AIR DE FÊTE À ELONA HOUSE !
LOISIRS, FÊTES ET DÉTENTE À PORTO-NOVO

Pour toutes vos soirées en plein air, 
anniversaires, chill soirées et autres 
événements conviviaux, le pro-
moteur de la salle ELONA HOUSE 
à Porto-Novo lance un nouveau 
concept : l’espace FIFAMÈ. Un 
cadre idéal, désormais ouvert à 
toute la population de Porto-Novo 
et des environs.
 
Porto-Novo se dote d’un nouvel 
espace de loisirs qui promet de 
marquer les esprits : l’espace FIFA-
MÈ, récemment mis à disposition 
par le promoteur de la salle ELONA 
HOUSE, bien connue pour accueil-
lir des événements prestigieux 
dans la capitale.
 
Situé dans un environnement 
agréable et facilement accessible, 
FIFAMÈ offre un cadre spacieux, 
sécurisé et bien aménagé, par-
fait pour organiser des soirées en 
plein air, anniversaires, chill soi-
rées, retrouvailles entre amis, pe-
tits concerts, afterworks et bien 
plus encore. Avec une atmosphère 
détendue et une ambiance chaleu-
reuse, l’espace s’adapte aussi bien 
aux rassemblements festifs qu’aux 
moments de détente en famille ou 
entre collègues.
 
Que vous soyez un particulier, une 
association ou une entreprise, FI-
FAMÈ est l’endroit rêvé pour subli-
mer vos instants de convivialité à 
Porto-Novo.
 
Réservez dès maintenant et of-
frez-vous l’expérience FIFAMÈ !
 
- Localisation : Salle ELONA HOUSE, 
Porto-Novo
 
- Contacts: 0144904640 / 
0198904640
 
- Disponibilité : Tous les jours sur 
réservation

 
James Méryl ALLAGBE
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À l’approche de l’élection prési-
dentielle de 2026, le climat po-
litique national se dessine da-
vantage autour d’un rapport de 
puissance que d’une véritable 
pluralité d’offres politiques. Plus 
que jamais, la confrontation 
annoncée entre les principaux 
prétendants au fauteuil prési-
dentiel semble traduire une op-
position marquée par une forte 
asymétrie des moyens et des in-
fluences.

Un camp solidement structuré

D’un côté de l’arène politique, 
un candidat bénéficie d’un an-
crage solide dans la continuité 
du pouvoir en place, héritier di-
rect de la dynamique impulsée 
par le président sortant, Patrice 
Talon. Ce soutien se manifeste 
à travers une organisation mé-
thodique et des relais multiples 
: élus communaux et locaux 
mobilisés, réseaux politiques 
disciplinés, administration ré-
putée favorable, ainsi que des 
ressources financières impor-
tantes permettant une pré-
sence constante sur le terrain.

À cela s’ajoute l’adhésion des 
grandes formations politiques 
dominantes, désormais forte-

ment implantées sur l’ensemble 
du territoire national, consoli-
dant davantage une machine 
électorale déjà bien rodée.

Une opposition fragilisée

En face, le second candidat évo-
lue dans un environnement 
nettement moins favorable. Af-
faibli par les résultats des élec-
tions générales du 11 janvier 
2026, son camp politique peine 
à retrouver une capacité de mo-
bilisation comparable. La perte 
de cadres influents, l’absence 
d’élus significatifs et la rareté 
des ressources financières li-
mitent considérablement son 
déploiement.

Privé de relais territoriaux so-
lides et d’accès aux circuits d’in-
fluence stratégiques, ce can-
didat apparaît comme engagé 
dans une bataille où les condi-
tions de départ ne sont mani-
festement pas équivalentes.

Du scrutin compétitif à la lo-
gique de validation

Dans ce contexte, le déséqui-
libre dépasse le simple avantage 
électoral. Il devient structurel et 
modifie la perception même du 

scrutin. L’enjeu ne semble plus 
seulement reposer sur la capa-
cité des candidats à convaincre 
les électeurs, mais également 
sur la maîtrise des mécanismes 
encadrant l’expression démo-
cratique.

Pour certains observateurs, la 
présidentielle pourrait alors 
s’apparenter davantage à une 
confirmation d’un rapport de 
force existant qu’à une compé-
tition ouverte.
Une épreuve pour la crédibilité 
démocratique

La présidentielle de 2026 appa-
raît ainsi comme un moment 
décisif pour l’évaluation de la 
vitalité démocratique natio-
nale. Plus qu’un affrontement 
programmatique, elle pose une 
interrogation fondamentale : 
jusqu’où un système démocra-
tique peut-il préserver sa cré-
dibilité lorsque l’équilibre des 
forces devient l’exception plutôt 
que la règle ?

L’impact réel de cette configu-
ration sur l’avenir démocratique 
du pays reste encore incertain.

Wait and see.

PRÉSIDENTIELLE DE 2026 AU BÉNIN

Une compétition électorale sous le prisme d’un déséquilibre politique assumé
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Lancé avec de grandes am-
bitions au début des années 
2000, le projet de construction 
du siège de la Haute Autorité 
de l’Audiovisuel et de la Com-
munication (HAAC) demeure 
enlisé dans une longue période 
d’incertitudes. Entre difficul-
tés financières, réévaluations 
techniques et recherche infruc-
tueuse de partenaires privés, le 
chantier implanté à Porto-Novo 
peine toujours à connaître son 
aboutissement.

Un chantier stoppé net

Annoncée dès 2003 comme 
une priorité institutionnelle, la 
construction du siège de l’or-
gane de régulation des médias 
devait symboliser la modernisa-
tion du paysage audiovisuel na-
tional. Les travaux ont effective-
ment démarré en octobre 2005, 
suscitant de nombreux espoirs. 
Mais trois ans plus tard, en sep-
tembre 2008, le chantier a été 
interrompu faute de ressources 
financières complémentaires, 
laissant sur place une infrastruc-
ture inachevée.

Depuis lors, l’édifice est resté à 
l’abandon, malgré plusieurs an-
nonces officielles laissant entre-
voir une reprise imminente.

Des coûts en forte inflation

Au départ, le projet était esti-
mé à près de deux milliards de 
francs CFA. Toutefois, à la suite 
de l’appel d’offres lancé en juil-
let 2004, le coût global a connu 
une hausse significative pour at-
teindre environ 4,7 milliards de 
francs CFA.

Face à cette situation, le gouver-
nement avait ordonné une mis-
sion d’expertise technique afin 
d’évaluer l’état réel de l’ouvrage 
et les dépenses nécessaires à 
son achèvement. Présentant les 
conclusions de cette démarche 
lors d’un point de presse, le mi-
nistre d’État, secrétaire général à 
la Présidence de la République, 
Pascal Irénée Koupaki, avait pré-
cisé que les fondations réalisées 
étaient jugées conformes et de 
bonne qualité.

Une facture toujours plus lourde

Les experts avaient alors esti-
mé le coût des travaux restants 
à environ 3,8 milliards de francs 
CFA. À cela s’ajoutaient près de 
trois milliards supplémentaires 
destinés aux améliorations tech-
niques recommandées pour 
moderniser l’infrastructure.

Au total, près de 6,8 milliards de 

francs CFA seraient nécessaires 
pour achever l’ouvrage, sans 
compter les charges connexes 
telles que l’immobilisation des 
équipements, les frais bancaires 
ou encore les éventuels conten-
tieux liés à la suspension du 
chantier.

Une relance annoncée mais ja-
mais concrétisée

En 2016, les autorités avaient 
pourtant annoncé la relance 
imminente du projet après va-
lidation du rapport d’expertise 
en octobre de la même année. 
L’option retenue consistait à as-
socier un partenaire privé à tra-
vers un mécanisme de type BOT 
(Build-Operate-Transfer), per-
mettant la reprise et l’achève-
ment des travaux via un appel 
d’offres international.

Les ministres en charge du Cadre 
de vie ainsi que de l’Économie et 
des Finances avaient reçu des 
instructions dans ce sens.

Mais depuis cette annonce, au-
cune avancée notable n’a été 
rendue publique.
Des interrogations persistantes
Pourquoi le projet n’a-t-il ja-
mais redémarré ? Quels obsta-
cles administratifs, techniques 
ou financiers bloquent encore 
sa concrétisation ? Une nouvelle 
orientation est-elle envisagée 
par les autorités ?

Autant d’interrogations qui ali-
mentent les débats au sein de 
l’opinion publique, alors que 
plus de vingt ans après son lan-
cement, le siège définitif de l’ins-
titution chargée de réguler l’au-
diovisuel et la communication 
continue d’attendre son heure.

Youssouf AVOCEGAMOU

ÉDIFICE INACHEVÉ DE LA RÉGULATION MÉDIATIQUE

Le siège de la HAAC, plus de deux décennies d’attente à Porto-Novo
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Au Bénin, le prix du maïs poursuit sa ten-
dance à la baisse, conséquence directe 
d’une production agricole abondante et 
d’un ralentissement des exportations. Si 
cette situation profite aux consommateurs 
en améliorant l’accessibilité à cette denrée 
essentielle, elle suscite en revanche des pré-
occupations chez les producteurs confron-
tés à une réduction de leurs marges.

Le marché du maïs au Bénin connaît depuis 
plusieurs mois une évolution marquée par 
une diminution progressive des prix. En jan-
vier 2026, le kilogramme de cette céréale 
de grande consommation s’est négocié en 
moyenne à 153 FCFA, soit un recul de 2 % 
comparativement au mois précédent, selon 
le Bulletin du système d’information des 
marchés agricoles soutenu par l’Organisa-
tion des Nations unies pour l’alimentation 
et l’agriculture (FAO).

Une offre abondante sur les marchés

Cette tendance baissière trouve son origine 
dans les performances satisfaisantes de la 
dernière campagne agricole. Les récoltes ju-
gées globalement bonnes ont entraîné une 
forte disponibilité du maïs sur les marchés 
nationaux. Des zones rurales aux grands 
centres urbains, les stocks restent impor-
tants, favorisant un approvisionnement ré-
gulier des commerçants et des consomma-
teurs.

À cette abondance s’ajoute une demande 
extérieure peu dynamique, contribuant à 
maintenir une grande quantité de produits 
dans les circuits locaux.

Des prix en nette diminution selon les loca-
lités

La baisse des prix s’observe sur l’ensemble 
du territoire, même si des disparités per-
sistent d’une commune à une autre. Dans 
certaines zones, le kilogramme de maïs est 
descendu en dessous de 100 FCFA, tandis 
que plusieurs communes affichent des prix 
oscillant entre 100 et 150 FCFA/kg, tradui-
sant l’ampleur de la disponibilité du produit.

Exportations freinées et débouchés limités

Parmi les facteurs explicatifs figure égale-
ment le maintien des redevances à l’expor-
tation. Cette situation a ralenti les activités 
des exportateurs, réduisant les débouchés 
vers les marchés régionaux. Conséquence 
directe : une accumulation des stocks sur 
les marchés nationaux, accentuant la pres-
sion à la baisse sur les prix.

Entre pouvoir d’achat renforcé et revenus 
fragilisés

Si cette évolution représente une bouffée 
d’oxygène pour les ménages, qui accèdent 

plus facilement à cette céréale de base, elle 
constitue en revanche un véritable défi pour 
les producteurs agricoles. La diminution des 
prix de vente pourrait en effet affecter leurs 
revenus et compromettre certains investis-
sements futurs.

Face à cette réalité, la question de l’équi-
libre entre protection du pouvoir d’achat 
des consommateurs et rentabilité pour les 
producteurs demeure centrale. Plusieurs 
acteurs de la filière appellent déjà à des 
mécanismes capables de stabiliser les prix 
et de renforcer la compétitivité du maïs bé-
ninois sur les marchés régionaux.

Youssouf AVOCEGAMOU

MARCHÉS CÉRÉALIERS AU BÉNIN

Le maïs moins cher : soulagement pour les ménages, inquiétude chez les producteurs

Le ministère public près la Cour de répression 
des infractions économiques et du terrorisme 
(CRIET) a requis de sévères sanctions dans une 
affaire présumée de fraude à l’énergie élec-
trique impliquant un opérateur économique et 
deux agents de la société publique d’électricité. 
Au terme des débats, cinq ans d’emprisonne-
ment ferme assortis d’une amende de deux mil-
lions de francs CFA ont été demandés contre les 
principaux prévenus.

Un système frauduleux bien organisé

D’après l’accusation, le propriétaire de plusieurs 
boutiques installées au marché Kpassè aurait 
mis en place un branchement clandestin di-
rectement raccordé à un poteau électrique afin 
d’échapper au contrôle de son compteur offi-
ciel. Exploitant près d’une vingtaine de congéla-
teurs destinés à ses activités commerciales, il ne 
s’acquittait pourtant que d’environ 15 000 FCFA 
par mois, une facture jugée dérisoire au regard 
de sa consommation réelle. Les investigations 
ont permis d’estimer le manque à gagner pour 
la SBEE à plus de 23 millions de francs CFA.

Des complicités internes évoquées

À la barre, le commerçant a reconnu les faits tout 
en mettant en cause un technicien de la société 

énergétique, qu’il accuse d’avoir procédé à l’ins-
tallation du dispositif frauduleux. Il a également 
pointé du doigt un agent releveur, soupçonné 
d’avoir volontairement ignoré les irrégularités 
constatées lors des contrôles périodiques.

Selon le parquet, ce dernier aurait non seule-
ment facilité la prise de contact avec le techni-
cien, mais également contribué à maintenir le 
système frauduleux en activité.

Les réquisitions du parquet

Le ministère public a sollicité la restitution de la 
caution de 500 000 FCFA versée par un second 
releveur poursuivi dans le dossier, pour lequel 
une position plus clémente a été adoptée.

En revanche, le substitut du procureur spécial 
a requis cinq ans de prison ferme ainsi qu’une 
amende de deux millions de francs CFA contre 
le propriétaire, le technicien et le premier agent 
releveur. Le parquet a également demandé la 
condamnation du commerçant au rembourse-
ment intégral des 23 millions de francs CFA ré-
clamés à titre de réparation du préjudice subi 
par la SBEE.

Le verdict de la juridiction spéciale est attendu 
pour la mi-mars 2026.

Un phénomène préoccupant

Cette procédure remet en lumière l’ampleur du 
vol d’énergie électrique au Bénin et les défis liés 
à la préservation des ressources publiques. Elle 
pose, une fois encore, la question du renforce-
ment des mécanismes de contrôle interne au 
sein des entreprises publiques ainsi que celle de 
la responsabilisation des usagers face aux coûts 
croissants de la fourniture énergétique.

Youssouf AVOCEGAMOU
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Lourdes peines requises contre un commerçant et des agents de la SBEE
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Avec la parution de son nouvel 
ouvrage intitulé « L’économie du 
Bénin, de l’indépendance à l’ère 
de la rupture : 1960-2026 », le pro-
fesseur John Igué propose une 
lecture approfondie de plus de 
six décennies d’évolution écono-
mique nationale. Présenté à Co-
tonou le 27 février 2026, ce livre 
se veut à la fois un bilan critique 
et une invitation à repenser les 
fondements du prochain cycle 
de développement du pays.

L’actualité littéraire et écono-
mique béninoise s’est récem-
ment enrichie d’une nouvelle 
contribution scientifique ma-
jeure avec la publication de l’ou-
vrage « L’économie du Bénin, 
de l’indépendance à l’ère de la 
rupture : 1960-2026 ». Paru le 15 
janvier 2026 aux éditions L'Har-
mattan, ce travail du professeur 
John Igué retrace l’itinéraire 
économique du Bénin depuis 
les premières années post-indé-
pendance jusqu’aux mutations 
contemporaines.

À travers cette œuvre, l’auteur 

entreprend un examen rigou-
reux de 66 années d’histoire éco-
nomique, avec pour objectif d’en 
dresser une synthèse critique au 
terme d’un cycle qu’il estime ar-
rivé à maturité. Pour lui, cet exer-
cice dépasse la simple analyse 
académique et relève d’un devoir 
intellectuel. « Un intellectuel est 
un veilleur. S’il cesse d’assumer 
cette mission, il cesse d’être utile 
à sa nation », a-t-il affirmé lors de 
la présentation officielle.

L’ouvrage propose une réflexion 
structurée sur les trajectoires 
économiques successives du 
pays, invitant chercheurs et dé-
cideurs à revisiter les choix stra-
tégiques opérés au fil du temps 
afin de mieux préparer l’avenir. 
L’analyse s’appuie sur une ap-
proche comparative et chronolo-
gique qui met en perspective les 
performances économiques ac-
tuelles à la lumière de leurs fon-
dements historiques.

Intervenant à l’occasion de la pré-
sentation, le recteur de l’Universi-
té d'Abomey-Calavi, le professeur 

Charlemagne Babatundé Igué, a 
salué la rigueur scientifique du 
travail accompli. Selon lui, la so-
lidité méthodologique de l’ou-
vrage repose notamment sur son 
ancrage dans l’économie spa-
tiale, l’analyse séquentielle com-
parative et la qualité des sources 
mobilisées.

Dans sa démarche analytique, 
John Igué subdivise la période 
1960-2026 en quatre grandes sé-
quences économiques majeures, 
chacune marquée par des choix 
politiques et des dynamiques 
structurelles spécifiques. Cette 
périodisation vise à éclairer les 
transformations profondes de 
l’économie nationale et à nour-
rir la réflexion sur l’orientation 
du prochain cycle de développe-
ment.

Destiné aussi bien aux cher-
cheurs qu’aux étudiants, aux par-
tenaires techniques et financiers 
ou encore aux décideurs publics, 
le livre se présente comme un ou-
til de référence pour comprendre 
les mutations économiques bé-
ninoises. Au-delà des statistiques 
et des modèles théoriques, il 
offre une grille de lecture histo-
rique permettant d’appréhender 
les enjeux contemporains dans 
une continuité temporelle assu-
mée.

Au cœur de la thèse défendue 
par l’auteur se trouve l’idée que 
l’économie béninoise aurait pro-
gressivement quitté un cycle do-
miné par la survie pour amorcer 
une phase de construction struc-
turelle, porteuse d’opportunités 
nouvelles pour un développe-
ment plus cohérent et durable.

Youssouf AVOCEGAMOU
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John Igué revisite 66 ans d’économie béninoise
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